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Calendrier 
   

          Septembre 2015    

Mercredi  2/9 Généalogie Informatique local adh 17h30 
Serge Michel  

Mercredi   9/9 Dépannage-Informatique local adh 17h30 
Jo Duc 

Samedi  12/9 François Bernardet Faux monnayeur au XIX ème 
     Salle Po 15h00 

Geneviève Gambini  
Mercredi 16/9 Paleo lecture d’actes local adh 17h30 

Jean Marc Dufreney 
Jeudi 17/9 Relevés Dépouillement local adh 14h30 

Désiré Marcellin, Thierry Delean 
Mercredi 23/9 Permanence rencontre local tous 17h30 

Pierre Gret Louis Paulin 
Mercredi  30/9 Permanence rencontre local  tous 17h30 

     Des volontaires     
N’oublions pas: le samedi 10 octobre, début des cours de  

paléographie 
On se fait inscrire! 

 

Octobre 2015 
Mercredi 7/10 Généalogie Informatique local adh 17h30 

Serge Michel  
Samedi   10/10 Cours Paleo Salle Po  9h00 
Mercredi  14/10 Dépannage-Informatique local adh 17h30 

Jo Duc 
Mercredi 21/10 Paleo lecture d’actes local adh 17h30 

Jean Marc Dufreney 
Jeudi      22/10 Relevés Dépouillement local adh 14h30 

Désiré Marcellin, Thierry Delean 
Mercredi 28/10 Permanence rencontre local tous 17h30 

     Des volontaires     

Ce sont d’abord les « naturels » ou les originaires du village, mais 
bien vite, ce seront aussi des estivants de passage, intéressés par 
la généalogie et qui, dans leur région, n’ont pas eu l’occasion de 
l’approcher. 

Quand MG fait sa promo…… 
« Ceux de St So » sont tout de suite intéressés par la base de don-
nées, qui remonte jusqu’en 1628 pour certains actes et va jusqu’en 
1939 (délais de communicabilité obligent). 
Lundi matin à 11 heures, nous avons la visite, à l’occasion de l’inau-
guration de la manifestation, de Monsieur Robert Balmain, maire de 
Saint Sorlin. Après quelques mots de remerciements de Jean Marc 
Dufreney, Monsieur Balmain nous souhaite la bienvenue et nous dit 
sa satisfaction de nous accueillir dans sa commune, et son souhait 
de nous y revoir. Il faut dire que la Commune de Saint Sorlin met 
systématiquement à notre disposition, de façon gracieuse, ses ins-
tallations et son matériel. La directrice de l’Office du Tourisme est 
également à nos petits soins, ce qui facilite considérablement nos 
interventions. 
Après ces allocutions et la remise solennelle à Monsieur Balmain de 
son arbre généalogique confectionné par nos soins, il reste à s’ap-
procher de la table où nous attend le vin d’honneur, ce dont profitent 
également les visiteurs présents à ce moment. 
Lundi après-midi, l’affluence se maintient à un haut niveau, au point 
que les six personnes présentes ne chôment pas! A 18 heures, on  
a du mal à fermer. 
Mardi matin, un peu moins de monde à l’ouverture mais très vite les 
« clients » arrivent, plus motivés encore que la veille (certains re-
viennent avec des documents). Des familles aussi, avec de jeunes 
enfants à qui il faut expliquer les ascendances, les descendances et 
les arborescences. 
L’arbre généalogique du presque enfant du pays Pierre Balmain (il 
était né à Saint Jean de Maurienne mais sa famille est originaire de 
Saint Sorlin) qui sut, par son  art de la Haute Couture, faire rayonner 
son pays aux quatre coins du monde et auprès des plus grands, 
amusa beaucoup, avec ses petits bonshommes! 

Géné StSo 

 
Lundi 3 août 2015. Dans l’effervescence d’un village touristique en 
plein milieu des vacances, une curieuse équipe prend possession du 
chapiteau installé en face de l’Office du Tourisme de Saint Sorlin 
d’Arves. La compagnie d’un Cirque? Que non pas! 
Il ne s’agit que de quelques commis voyageurs de Maurienne Gé-
néalogie venus apporter la bonne parole généalogique aux popula-
tions de cette belle contrée.  
Et le résultat ne se fait pas attendre: à peine le matériel (trois ordina-
teurs, trois grands écrans, deux imprimantes dont une A3) installé, 
les grilles d’exposition pas tout à fait en place, la banderole pas en-
core accrochée que déjà les chalands sont là qui, tout de suite, nous 
plongeant par leurs questions dans le bain des bases de données. 
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Et il y a cent ans…. 

 
En juillet, l’Etat Major Français a accordé par roulement six jours 
de permission à tous les combattants. 
5 août. Chute de Varsovie. Dans le mois, les Allemands conquiè-
rent toute la Pologne. 
6 août. Conférence des chefs alliés à Chantilly. 
7 août. Les troupes alliées sont défaites à Sluyla-Anaferta. Le 
même jour, l’as de l’aviation Pégoud est abattu et deux jours plus 
tard, une de nos escadrille de bombardement perd neuf appareils. 
21 août. L’Italie déclare la guerre à la Turquie. 
22 août. Les contre-attaques lancées dans les Vosges par les 
chasseurs alpins obtiennent peu de résultats. 
26 août. La Chambre vote une nouvelle hausse des crédits militai-
res. L’armée allemande prend Brest-Litovsk. 
La guerre s’enlise de plus en plus dans les tranchées. 

Certain arbre d’un individu originaire de l’Ariège intrigua beaucoup 
avec ses patronymes étrangers à la Maurienne. Et encore, ils n’ont  
pas vu les noms de lieux!  

Et Blandine a même trouvé des compatriotes! 
Deux arbres ont été confectionnés, trois personnes ont adhéré à 
Maurienne Généalogie, de nombreux contacts ont été pris. Bref, 
deux journées fructueuses pour l’Association.   
Jean Marc Dufreney, Blandine Dujour, Marie Louise et Pierre Blazy 
pour les deux jours, Louis Paulin et Désiré Marcellin en renfort le 
lundi ont passé de belles journées. N’oublions pas non plus l’appoint 
de ses connaissances du terroir d’Yvette Balmain, qui connaît son 
Saint Sorlin sur le bout du doigt et l’implication d’Yvette Buttard, elle 
aussi autochtone.  
Il a fait très chaud. Et Louis Paulin a déjà pris l’engagement d’orga-
niser bientôt « Géné St Ju » à Saint Julien Mont Denis. Il va sans 
dire que l’expérience des organisateurs de GénéSt So et des précé-
dents lui est acquise. 

Pierre Blazy. 
 

Portait de Louis Paulin, membre du 

bureau, responsable-adjoint des rele-

vés. 
Date d’émission inconnue : probablement entre 1940 et 1950 
Père de 3 filles (dont au moins une collègue),  
A effectué toute sa carrière à La Poste, entre Chambéry et Greno-
ble, dont voici un résumé : 
- Brigade de réserve  de la poste en Isère (remplacement des rece-
veurs et des agents en cas de 
maladie,) 
- Bureau d’ordre de Chambéry 
centre de tri (RH) 
-Secrétaire administratif du 
COS de la poste et France 
Télécom (comité des  oeuvres 
sociales qui s’occupe des loi-
sirs et de vacances). 
- Commissaire aux comptes à 
AZUREVA (Vacances PTT 
autrefois), en retraite depuis 
2003, bref un touriste. 
En dehors de taquiner la trui-
teau  lac  de  Pramol,  Il  aurait 

pu  comme beaucoup (non pas   Louis Paulin  

vous qui lisez ces lignes !) s’affranchir de tout apport à l’association 
et se contenter de consommer ses points Généabank. Heureuse-
ment il y a maintenant les relevés pour qu’il  se  mette au  travail. . 

Car c’est maintenant devenu un timbré ou tamponné (au choix) du 
dépouillement qui ne se satisfait plus d’un Petit Travail Tranquille 
(PTT). Impossible de le taxer de fainéant, même en filigrane.  
Il est désormais au fil de ses lectures et recherches un fin connais-
seur des familles nobles de Moyenne Maurienne dont il devient au 
gré de nos visites culturelles, un incontournable commentateur. 
Emporté par son enthousiasme et sa volonté de communiquer, il ne 
faut pas toujours le prendre au pied de la lettre, il n’hésite pas à 
intervenir lorsqu’il perçoit une lacune ou un oubli de la part du confé-
rencier. Car avec lui les vieux actes indéchiffrables ne font pas un 
pli, pas plus que les récents dans lesquels il a beaucoup oeuvré. 
Pour participer à une activité, on ne le sonnera jamais deux fois. 
Pilier incontournable de MG, il s’investit dans de nombreux domai-
nes, en particulier l’opération Visages de soldats dont il a été l’un 
des maitres d’œuvre. 
Bonne continuation Louis. 

Jean-Marc Dufreney 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Mise à jour des dépouillements 
 

Voici enfin une mise à jour des dépouillements des Naissances, 
Mariages, Décès de la Maurienne. 
Vous trouverez en annexe le détail, et le tarif des recueils mis à 
votre disposition. 
Un gros effort a été fait par les bénévoles du club puisque l’on a 
maintenant  plus de 287 000 actes de Naissances plus de 82 000 
mariages et plus 212 000 décès. Mais il reste encore du travail à 
faire, c’est pourquoi je lance un nouvel appel au ... « peuple » pour 
venir nous aider. Ce n’est pas compliqué, il suffit d’un peu de temps 
libre et de la bonne volonté. Contactez moi je vous donnerai la mar-
che à suivre. 
Je vous rappelle que ces dépouillements peuvent être consultés sur 
notre ordinateur au local lors des permanences. Nous mettons aussi 
ces recueils à la vente au local ou par correspondance                  

duc-joseph@wanadoo.fr 

                                                                                             Jo Duc 

L’être humain est incroyable: 

C’est la seule créature capable de couper un arbre pour faire du 

papier et écrire dessus: SAUVEZ LES ARBRES! 

mailto:duc-joseph@wanadoo.fr
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Grand Châtelard 2143 mètres 
 
 
Huit courageux adhérents s'étaient donné rendez-vous ce jeudi 13 
août à 7h30 au champ de foire de Saint Jean de Maurienne, pour 
une randonnée au Grand Châtelard. 
Après un arrêt au niveau du pont de Bonrieux pour attendre André, 
nous poursuivons jusqu'à Jarrier, parking de la Balme. Seules deux 
voitures continuent jusqu'au Sapey en empruntant une route de  

Ils ont atteint leur calvaire! (Pierre Gret, Désiré Marcel-

lin, Jean Marc Dufreney, Etienne Dufreney, André Arnaud, 

Roberte Veyron, Gérard Grand, Louis Paulin.) 
montagne bien escarpée et sinueuse, où là, nous allons passer aux 
choses plus sérieuses. 
L'ascension vers le Grand Châtelard commence et c'est bien pentu ! 
Nous croisons un troupeau de moutons gardé par trois énormes 
patous. Ces valeureux chiens, ne faisant que leur travail de berger, 
se dirigent alors en notre direction, ce  
qui nous oblige à effectuer un détour. 
Encore deux heures de montée, et nous atteignons la Croix du 
Grand Châtelard, point culminant à   2 143 mètres. 
La vue est époustouflante, un 360 degré sur les sommets et les 
vallées environnantes : les Aiguilles d'Arves, le Pic de l'Etendard, le 
Grand Perron des Encombres, le massif de Belledonne, les vallées 
de l'Arvan, des Villards, de l'Arc..... 
Après un pique- nique revigorant, nous poursuivons notre marche 
en empruntant le parcours des Crêtes jusqu'au col de Cochemin. 
La descente commence, avec un André (encore lui) perclus de 
crampes. Deux heures plus tard, nous atteignons le Sapey. 
Cette journée s'est déroulée par un temps bien ensoleillé, venté sur 
les cimes, et un bon coup de soleil au retour. 

Louis Paulin 

 

Sortie à Saint André 
 
 
Belle journée qui s’annonçait. Certes une matinale un peu fraiche, 
vite réchauffée par la qualité de l’accueil, la compétence et le dé-
vouement de nos hôtes.  
Du café et des gâteaux garnissent une salle et permettent de tiédir 

les estomacs, mais ce 
sont surtout les yeux qui 
ne sortiront pas indemnes 
de ce lieu. Sur les tables 
s’étalent photos, images, 
recueils, tous témoins de 
l’immense travail accom-
pli par l’association locale 
qui nous reçoit, « Moulins 
et Patrimoine de St An-
dré », dont les membres 
les plus éminents sont 
aussi sociétaires de Mau-
rienne Généalogie, Suze-
laine Bénard et Odile 
Romanaz pour ne pas les 
nommer, assistées de 
leurs époux respectifs. La 
première déroule devant 
nous une chronologie  

Suzelaine historienne 
historique du village, ancien point d’étape très fréquenté et terre 
épiscopale comme en témoignent les nombreux vestiges religieux 
présents dans les différents hameaux. Il paraîtrait que Saint André 
fut ruiné par Napoléon 1er qui trouvant la route qui traversait le villa-
ge trop pentue et accidentée en fit construire une autre au bord de 
l’Arc! 
S’en suit une visite du chef-lieu, entre travaux d’adduction, vieux et 
nouveau monuments aux morts dont les aspects n’échappent pas à 
la polémique, constructions traditionnelles et reconstruction après le 
bombardement alliés de 1943 qui visait … la gare de Modane, pas 
très éloignée il est vrai. 
Reprise des véhicules pour un arrêt à l’antique chapelle de St Etien-
ne (Xème siècle), désormais déclassée, et dont les revenus étaient 
consacrés autrefois au fonctionnement du collège Lambert de St 
Jean de Maurienne. Cette chapelle offre une particularité: pendant 
l’épidémie de peste de 1630, on avait compris le danger de propa-
gation de la maladie que constituait la promiscuité. Ne voulant pas 
priver les fidèles des pratiques de leur religion, on construisit à l’ex-

térieur de la cha-
pelle, un autel 
rudimentaire, en 
pierre quasi bru-
te, avec une fa-
çade en pierre 
ornée de trois 
croix gravées. Le 
prêtre disait son 
office pour les          

L’autel des pestiférés                                fidèles qui se 

tenaient prudemment à bonne distance, éparpillés sur l’amphithéâ-
tre de prés et de champs faisant face à l’autel  
Mais il est temps de passer aux choses sérieuses, car au hameau 
de Pralognan, sur la pelouse et à l’ombre de grands arbres du cha-
let réhabilité (au départ, une ruine, faut avoir du courage et de la 
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persévérance) par Dominique et Suzelaine Bénard, nous attend  

La « réhabilitation » de Dominique et Suzelaine 

apéritif et repas concocté de mains de maitre par les époux Blazy, 
grands spécialistes en ce domaine.  

Bon appétit! 
La reprise de l’après-midi nous entraine dans la visite de l’église du 
Villard créée sous les auspices de Mgr Jourdain, évêque d’Aoste, 
natif de ce lieu et, dont les poches probablement bien garnies ont 
contribué à son érection. Aurait-il du laisser quelque menue mon-
naie pour son entretien, car l’intérieur est passablement dégradé. 
Auparavant, grâce au meunier de service Dominique Bénard, le  

Le moulin ressuscité 
fonctionnement du moulin à grains et ses ustensiles n’eurent plus 
beaucoup de secrets pour nous. Et sans même devoir insister énor-
mément, nous avons eu la joie (de vrais gamins) de le voir tourner. 
Là encore, les bénévoles de l’association ont fait un travail énorme. 

Partis d’une ruine, ils ont reconstitué le moulin, avec son « bial », sa 
turbine, son mécanisme et ses meules à l’identique de ce qui était 
lors de sa mise en service en 1798. Saint André possédait en 1878 
vingt moulins, deux forges, deux clouteries et  deux scieries. 
En face de ce moulin « opérationnel », (tout l’été, chaque semaine, 
un après-midi est consacré à moudre du grain) de l’autre côté de la 
route, un autre a été restauré mais seulement en ce qui concerne la 
bâtisse, l’intérieur étant transformé en musée de la meunerie.  
Avant de prendre le chemin du Plan de l’Ours, une dernière halte 
près d’une pierre à cupules (âge du bronze) et de quelques cons-
tructions particulièrement typiques du secteur, dont une maison 
forte, vestige d’un probable château médiéval. Nous achevons cette 
journée au poste télégraphique Chappe, un des rares rescapés de 
la ligne Lyon-Turin, ressuscité par la volonté tenace de quelques 
passionnés lesquels sont partis de la probabilité de l’existence de la  

La charpente du « baracon » 
ruine du « baracon », sans aucune autre indication, et qui l’ont re-
trouvée à force d’opiniâtreté, témoin napoléonien de cette message-
rie à signaux optiques, dont le maitre des lieux, François Charpin, 
nous décode la manœuvre. Là encore, on ne peut être qu’admiratifs 
devant la qualité du travail accompli et le résultat de celui-ci. Et ça 
marche! Si ce poste Chappe n’était pas à peu près le seul en état de 
l’antique ligne Lyon-Turin, nous pourrions passer par lui lorsque 
notre smartphone est en panne! Bon, ça n’irait peut être pas aussi 
vite, mais qu’importe? 
Après un bref apéritif, fraicheur du soir oblige, le restaurant du Col 
nous gratifie d’un excellent gratin-diots judicieusement arrosé com-
me il se doit.  

Heureux de leur journée. 
Nous nous quittons dans la soirée non sans avoir remercié les parti-

cipants et surtout les organisateurs de tout poil dans ce qui restera, 

à coup sûr, une journée exceptionnelle dans la mémoire de Mau-

rienne Généalogie et de ses membres. 

Jean-Marc Dufreney 


